
PRESLES: VOIE DU GAG 
 
Entre la voie OLIVIER et la voie de LA FENETRE, une gorge profonde coupe la 
continuité de la falaise de PRESLE. La voie parcourt le pilier bordant la gorge à gauche 
(rive droite). 
1ère ascension par M Jean-Marcel CHAPUIS, Bruno FARA, et Daniel LACROIX le 26 
février 1978. TD, 120 m, 36 pitons. (10 en place) . Remonter la gorge jusqu'au niveau de 
la grande vire de Presles, prendre pied sur celle-ci, la suivre qq mètres, la voie attaque 
sur l'angle du pilier. 
- Gravir 30 m encombrés de végétation, (III). R1 sur une terrasse.  
- Continuer à droite puis sur le fil du pilier (40m, III, IV, 1 piton). R2 au pied d'une 
grande écaille. 
- Gravir le mur au dessus du relais, traverser à droite derrière l'écaille, et gravir des 
dalles grises par un système de fissures, (IV+, V, A1/A2, 10 pitons). R3 à 40 m sur une 
terrasse. 
- Gravir le petit ressaut démenant le relais, (10m, IV+/V, 2 pitons). R4 sur une bonne 
terrasse (gros genévrier à gauche). 
- Du relais, gravir un dièdre rouge, après un autre genévrier quitter le dièdre à droite, 
(A1/V, 9 pitons). R5 dans une niche à droite d'un pilier caractéristique.  
- Traverser à gauche au niveau du relais, pour gagner une autre niche (genévrier), 
gravir le flanc gauche du pilier , à son sommet monter en ascendance à droite, (Al /V, 12 
pitons). R6 sur une terrasse. 
- Gravir le dièdre qui domine le relais, (IV+/V). R7 au sommet. 
DESCENTE : Couper droit dans les buis, après 50 m une succession de clairière et de 
bons sentiers amène sur la route de PRESLES à RANCUREL. 





Le PILIER du GAG est une voie qui n'est pas restée ancrée dans ma mémoire… et qui 
n'a jamais été à la mode, sauf depuis que le KGB, (le cas GRAVIER Bernard), a plus ou 
moins rééquipé cette voie afin de créer une "pseudo" voie nouvelle baptisée LEADINE. 
La preuve que dans un terrain médiocre on peut néanmoins équiper des voies 
fréquentées, en purgeant et aménageant la falaise! Ce nom de voie du "GAG" fait 
référence à l'aventure vécue à l'automne 1975 par Jean-Marcel CHAPUIS, qui se brisa 
la jambe en voulant ouvrir cette voie en solo… Il chuta dans les premiers mètres et la 
jambe brisée, une attelle de fortune confectionnée avec une machette et des branches, il 
se traîna jusqu'aux grottes pour demander à Gilbert Mantovani du secours. Entre 1974 
et 1975, nos chemins avaient plu ou moins divergé, je grimpais avec Bernard MACHO et 
les Stéphanois, nous ne formions plus avec Jean-Marcel une cordée unie (notamment 
pour les projets ambitieux). C'est donc en représailles qu'il tenta pour s'affirmer 
d'ouvrir ce pilier seul. Jean n'était pas le type du leader audacieux et cet accident fit plus 
rire que pleurer notre bande des Lyonnais… qui fut toujours assez cynique. On se 
moquait les uns des autres (parfois avec vigueur et même méchanceté), mais on s'aimait 
bien et avec Javel (Daniel LACROIX), nous ne l'avons pas oublié quand l'idée nous vint 
de gravir le pilier. Nous avons attaqué le 18 février 1978, mais la pluie nous obligea à 
renoncer et finalement le W-E suivant, après une tentative infructueuse, le 25 février, 
pour accéder au point extrême atteint avant la retraite de la semaine précédente, nous 
sommes sortis au sommet le 26 février. Cette escalade ne nous paru pas majeure, et nous 
n'avons pas laissé le matériel en place (c'est l'un des rares cas). Ce fut aussi l'occasion de 
visiter la vire médiane et de répéter une voie Nominé (la fenêtre), aujourd'hui annexée 
par Lupita (une ligne des redoutables voleurs de voies que sont les Rémy's brothers…). 
Ceux qui réclament sans cesse du terrain d'aventure à Presles ont eu pendant 20 ans une 
voie pas trop dure pour s'initier… bizarre… bizarre, il n'y eu que très peu de 
répétitions! 
Finalement donc, en 1999 … avec mon autorisation, Bernard GRAVIER a équipé 
LEADINE une voie moderne (goujons de 12mm).  


